








VIVRE LA VILLE • 15��������������������������������������
	�
�	�	

� �� � ����
� ���� �� ���  Le Conseil communal a adressé 

récemment ses vœux et félicita-
tions à Mme et M. Josette et André 
Praz-Pittier pour leur 60e anniver-
saire de mariage, à Mmes et MM. 
Edith et François Thöni-Geissman, 
à Georgette et Willy Schwizge-
bel-Collaud, ainsi qu’à Suzanne et 
Jean-François Rosé-Voumard pour 
leur 55e anniversaire de mariage, et 
à Mme et M. Christiane et Bernard 
Hizette-Sandoz pour leur 50e anni-
versaire de mariage. Dans les cir-
constances actuelles, les quelques 
fleurs accompagnants habituelle-
ment ces vœux ne peuvent mal-
heureusement pas être livrées. Un 
contact sera pris dans cette perspec-
tive dès la fin de cette période de 
confinement.

Echos
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Participez à une dégustation de miels en ligne

La première édition des dégustations, en 2018 au Jardin botanique. (Photo JBN)

Le 20 mai prochain, c’est la journée mondiale des abeilles et des pollinisateurs. 
A cette occasion, le Jardin botanique de Neuchâtel invite à une dégustation de 
miels en ligne. 

En ligne ? Mais oui, simplement en se connectant sur www.honeyatlas.com, un 
site lancé par Odoratnews en partenariat avec le Jardin botanique et la Haute école 
de Changins, qui vise à réaliser une cartographie sensorielle des miels du monde.

Pour participer, c’est très simple, il suffit d’avoir un pot de miel, une petite 
cuillère, les sens en éveil, et de remplir le sondage en indiquant ses différentes carac-
téristiques (texture, saveur, couleur…). On rendra sa copie d’ici le 20 mai !

Les férus d’ambroisie sont également invités à participer au challenge créatif 
qui consiste à dessiner ou photographier les descripteurs d’arôme du miel, puis à les 
envoyer à odoratnews@gmail.com. Les idées les plus originales seront publiées 
sur les réseaux sociaux et les plus remarquées seront récompensées par des pots 
de miel du Jardin botanique.

Pour célébrer les pollinisateurs

La Ville de Neuchâtel possède un vaste 
parc immobilier composé d’objets histo-
riques, d’utilité publique et de bâtiments 
proposant des logements et des locaux 
commerciaux. Ce patrimoine varié aux 
multiples fonctions requiert une gestion 
basée sur une vision stratégique durable. 
Pour répondre à cet objectif politique 
ambitieux, le Service des bâtiments a été 
restructuré et doté de nouvelles compé-
tences. Afin de piloter ce service straté-
gique de l’administration, composé des 
entités « constructions et patrimoine » et 
« gérance », la Direction de l’Urbanisme 
met au concours le poste de :

Chef-fe du Service 
des bâtiments à 100%

Mission : Elaborer une stratégie de ges-
tion durable du parc immobilier de la ville 
et en piloter la mise en œuvre opération-
nelle, sous la conduite de la Direction de 
l’Urbanisme et en étroite collaboration 
avec les autres directions concernées. 
Diriger le service des bâtiments et coor-
donner les activités des deux entités, de 
manière à garantir le bon fonctionne-
ment du service (organisation du travail, 
gestion et optimisation des ressources 
humaines, financières et matérielles 
allouées, respect des normes et direc-
tives) avec une approche fédératrice 
des équipes. Conduire et superviser les 
projets du service. Soutenir et conseiller 
la Direction de l’Urbanisme, représenter 
le service en maintenant une relation de 
partenariat avec les entités internes et 
externes à la ville.

Délai de postulation : 31 mai 2020.

Consultation des offres détaillées et 
postulation sur notre site internet : 
www.neuchatelville.ch/offres-emploi

Ville de Neuchâtel,  
Service des ressources humaines,  
Rue des Terreaux 1, 2000 Neuchâtel,  
032 717 71 47.

Offre d’emploi

La direction de la Sécurité de la Ville de Neuchâtel met au concours un poste d’

Inspecteur-trice de police du feu,
Spécialiste en protection incendie AEAI à 80%

Mission : En tant qu’Autorité de protection incendie, veiller au respect des prescriptions 
de protection incendie. Examiner les préavis de sanction des permis de construire, les 
concepts et les preuves de protection incendie afin de vérifier qu’ils sont complets, 
compréhensibles et plausibles ; Vous serez également chargé-e de réaliser des préavis 
de manifestations et des autorisations d’installation de chauffage. 

Délai de postulation : 24 mai 2020.

Consultation des offres détaillées et postulation sur notre site internet : www.neucha-
telville.ch/offres-emploi

Ville de Neuchâtel, Service des ressources humaines,  Rue des Terreaux 1,  
2000 Neuchâtel, 032 717 71 47.

Offre d’emploi

Jouons avec les collections 
du Musée d’art et d’histoire !

Le Musée d’art et d’histoire de Neu-
châtel vous propose de découvrir son 
espace autrement, de manière virtuelle. 
Aujourd’hui, il vous livre à la maison 
quelques jolies pièces de ses collec-
tions ! C’est une invitation au jeu et à la 
création en laissant libre cours à votre 
imagination.
Rendez-vous sur le lien www.mahn.ch/
expositions/decouvrir-le-musee-au-
trement

Ateliers des Musées

Danser à distance

La Fête de la danse est annulée : qu’à 
cela ne tienne ! Les organisateurs 
lancent un nouveau concept, baptisé 
« DisDance » avec la danse à distance 
comme devise de l’édition digitale du 
festival édition 2020. Plusieurs activi-
tés seront ainsi proposées en ligne du 
15 au 17 mai. Le public aura notam-
ment l’occasion de s’initier à la danse 
avec des professeurs provenant de 
toute la Suisse, via les réseaux sociaux 
de l’événement. Un programme a 
été tout spécialement concocté pour 
les enfants, en collaboration avec les 
lauréats des Prix suisses de danse. Pour 
clore la fête en beauté : Edouard Hue, 
élu « Danseur exceptionnel 2019 », 
invite le public à le rejoindre en ligne 
dimanche après-midi 17 mai pour une 
flashmob chorégraphiée par ses soins.

Programme : www.fetedeladanse.ch 

Fête de la danse

Bénévoles recherchés

Le service de transports bénévoles de 
la Croix-Rouge a repris sur un rythme 
habituel afin de continuer de soutenir 
les personnes âgées qui en expriment 
le besoin. Diverses mesures ont été 
prises afin de respecter les règles d’hy-
giène de l’OFSP. Afin de répondre 
aux besoins, des chauffeurs bénévoles 
de moins de 65 ans et en bonne santé 
sont recherchés, disponibles pour 
minimum 2 mois. Pour plus d’infor-
mations : 032 886 88 60, contact@
croix-rouge-ne.ch.

Transports de la Croix-Rouge
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L’écrivain Jean-Claude Zumwald livre une nouvelle inédite, dont voici le dernier épisode

« Le vice de P’tit Louis » : dénouement
13h57. La voix crachée par le haut-
parleur (débitée plutôt puisqu’elle a 
gagné un soupçon de rondeur) pres-
crit :
« Madame, Messieurs, pressez un bou-
ton du tableau de commande ! L’as-
censeur vous conduira à l’étage choisi. 
Nous nous excusons de ce dérange-
ment et espérons avoir le plaisir de 
vous accueillir tout de suite avec un 
café ou un verre de rosé à notre restau-
rant du 8e étage ». 
Ultime crépitement. Aucun de nous 
ne précipite un index sur le tableau de 
commande. Paul est calme, devient 
familier, aimable même. « Tu vas au 
bout du vice de P’tit Louis, Laurence, 
on monte après ». La fabuliste – ou 
faut-il l’appeler l’anecdotière ? – ne se 
fait pas prier. Va-t-elle nommer enfin 
ce qui a constitué la tare de l’enfant ? 
« Tous les adultes ont été des enfants, 
mais beaucoup l’ont oublié », dit-
elle, énigmatique et citant un poète. 
« Parmi les exceptions, P’tit Louis ! » 
Elle poursuit.
«C’est jouissif pour Louis. Il a goûté 
un Carambar il y a quelque temps, 
exquise saveur oubliée de l’enfance. 
Là, comparaison pertinente il en est 
sûr, c’est le goût de mille caramels 
réunis qu’il lui est proposé d’apprécier 
simultanément. 
Elles sont soigneusement exposées 
sur la dizaine de rayons de la volu-
mineuse vitrine : trois ou quatre cents 
boules à neige, des boules neigeuses, 
monuments kit-
chs, bien que de 
petite taille, qui 
ont enchanté ses 
quinze premières 
années quand 
bien ce fut pour 
lui inabordable. 
Des boules de 
matière transpa-
rente, en fait en forme de demi-sphère 
ou de dôme, très rarement rondes et 
que l’on peut tenir dans une seule 
main. Le dôme, nef magique, ren-
ferme, à choix : un paysage, un édi-
fice, des personnages, des symboles 
patriotiques ou religieux, n’importe 
quel objet aux couleurs clinquantes le 
plus souvent. Il suffit d’agiter quelque 
peu et des flocons blancs se mettent 
en suspension dans le liquide (de 
l’eau) qui est contenu à l’intérieur du 
modeste volume.
La dame vend. Elle est seule, a besoin 
d’un petit surplus de revenu, son 
AVS c’est limite. Chaque mois elle 
se sépare de quelque chose. Meubles, 

tableaux, bibelots, bijoux. Elle et son 
mari décédé étaient collectionneurs 
avertis. « Bon, la brocante n’est plus ce 
qu’elle était, mais pour moi, ces petites 
ventes ce n’est pas vain ». Il perçoit 
bien, l’ex P’tit Louis, que se séparer 
de cette collection, c’est difficile pour 
Madame Blum. Pour lui, c’est enfant 
que les boules étaient inaccessibles, 
pour elle c’est maintenant qu’elles 

le deviennent. 
La collection 
est superbe ; 
un expert en a 
fait une estima-
tion de haute 
valeur, avec des 
commenta i r e s 
flatteurs sur cer-
taines pièces, des 

précurseurs rares, uniques peut-être. 
L’appréciation du spécialiste précise 
qu’il y a plusieurs exemplaires de 
la fin du 19e siècle, en verre et céra-
mique, servant alors de presse-papier. 
Il est dit aussi que la collection réunit, 
dans une belle chronologie, toutes les 
matières utilisées, du marbre au plas-
tique en passant par la bakélite et le 
verre.
Louis a une idée, motivée par la géné-
rosité, beaucoup, par l’intérêt, un peu. 
Il sait qu’il lui sera difficile de per-
suader sa jeune compagne d’accepter 
de placer ces œuvres d’art dans leur 
appartement. Elle n’y voit que coli-
fichets régressifs, indignes d’adultes. 

La convaincre, ce sera long, très long ; 
impossible dans l’immédiat.
Il existe des ventes et achats en viager, 
cela concerne en général des biens 
immobiliers. Louis et Madame Blum 
ont bricolé un contrat oral dont eux 
seuls connaissent les détails. La ven-
deuse conserve la jouissance du bien 
(les boules à neige). Tant qu’elle vivra 
Louis lui versera chaque mois cent 
francs. Il sera propriétaire de la collec-
tion à son décès. Sera-t-elle une nou-
velle Jeanne Calment, alerte encore 
à 122 ans ? Il s’en fout. Il a la chance 
d’avoir les moyens de faire face à cette 
éventualité qui serait d’ailleurs de 
nature à le réjouir.
Louis passe chaque semaine au domi-
cile de la collectionneuse. Recueillis à 
côté du gros meuble vitré, ils boivent 
tisane, thé, café ou jus de fruits. C’est 
accompagné de mignardises des meil-
leurs confiseurs. Délicieux moments 

surannés. A chaque fois, quelques 
boules sont sorties, soupesées, agitées, 
admirées. Madame Blum commente. 
« Celle-ci, nous l’avions achetée chez un 
antiquaire à Vienne » ; « Celle-là mon 
mari l’a ramenée des Etats-Unis » ; « Il 
était convenu avec nos visites qu’elles 
n’apportaient ni fleurs, ni vin, mais une 
boule » ; « Ah, la plus grande ici, c’est le 
cadeau de mariage d’une amie. Il y en 
avait dix emballées avec soin » ; « Même 
celles produites en grande série à Hong-
Kong ou en RPC ont un intérêt, bien 
qu’incomparables avec les premières 
fabriquées par des verriers français ». 
Elle est végétarienne, épicurienne. 
Louis fait ses courses. Il est exclu qu’un 
aliment soit livré à domicile par un 
anonyme qui donne suite à une com-
mande « hertzienne », comme elle dit. 
Elle a inculqué à Louis les critères qui 
distinguent salades, fruits et légumes 
frais. Il redevient P’tit Louis, obéit. La 
contemplation des boules et, surtout 
(surtout !), l’amitié de Madame Blum 
sont à ce prix tellement accessible, 
enfin.»
Café, rosé, viennoiseries, sourires de 
circonstance, paroles rassurantes. Le 
concierge de l’immeuble, deux techni-
ciens ascensoristes et un officiel de je 
ne sais quoi sont présents sur la terrasse 
du 8e. 
La terrasse du 9e étage du grand maga-
sin parisien du boulevard Haussmann 
Le Printemps, ou, mieux, le restaurant 
Citerama, au 14e étage d’Espacité sur le 
Pod à La Chaux-de-Fonds pourraient 
presque rivaliser avec la qualité du pay-
sage du chef-lieu neuchâtelois admiré 
ici. Presque.
Il est 14h45, je redescends par l’escalier, 
Paul au bras. Au 7e, une porte vitrée 
opaque annonce l’entrée du Service de 
psychiatrie ambulatoire. Il est signalé 
encore, par une simple plaque métalli-
sée, gravée de lettres noires, que le cabi-
net de Laurence Chêneau, psychothé-
rapeute est le troisième sur la gauche, 
n° 706. 

« Elles sont soigneusement exposées sur la dizaine de rayons de la volumineuse 
vitrine : trois ou quatre cents boules à neige ». Peinture originale de Béatrice 
Zumwald.

Jean-Claude Zumwald rédige des 
polars et des nouvelles, dont les 
intrigues se déroulent pour la plupart 
dans le canton de Neuchâtel. Après 
« Le Refuge », l’écrivain neuchâtelois 
a accepté une nouvelle fois de livrer 
une nouvelle inédite. Intitulée « Le 
vice de p’tit Louis », elle met en scène 
Victor Aubois, personnage principal 

des polars de Jean-Claude Zumwald, 
coincé dans un ascenseur en compa-
gnie de deux inconnus. Le récit, qui 
prend place en ville de Neuchâtel, se 
décline en trois épisodes, un pour 
trois différentes étapes de cet étrange 
confinement. Les illustrations, elles, 
sont signées Béatrice Zumwald. Infos 
sur www.beatricezumwald.com

« Le vice de P’tit Louis » en trois volets

« Il était convenu avec 
nos visites qu’elles n’appor-

taient ni fleurs, ni vin, 
mais une boule. »


